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LES PAS
TES pas, enfants de mon silence,

Saintement , lentement placés,
Vers le lit de ma vigilance

Procédent muets et glacés.

Personne pure, ombre divine,

Qu’ ils sont doux, tes pas retenus!
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Dieux ! -~ tous les dons que je devine

A\
Viennent a moi sur ces pieds nus'!

. \ ’
Si, de tes levres avancees,
’ , .
Tu prepares pour 1 apaiser,
\ . ’
A 1 habitant de mes pensees

La nourriture d’un baiser,

Ne hate pas cet acte tendre,
Douceur d’etre et de n’ etre pas,
Car jai vecu de vous attendre,

» / :
Et mon coeur n’ etait que vos pas.
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Je suis seule avec vous, tremblante, ayant quitté (V.24-27.)

Ma couche; et sur l'écueil mordu par la merveille,
J’ interroge mon coeur quelle douleur l’éveille,
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Quel crime par moi—méme ou sur moi consomme ? -
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Qu’ai-je donc fait qui me condamne

Pure, a ces rites odieux ?

Une sombre carcasse d’ ane

Efit bien servi de ruche aux dieux!

Mais une vierge consacree,

Une congue neuve et nacrée

Ne doit & la divinité

Que sacrifice et que silence,

Et cette intime violence

Que se fait la Virginité!

Pourquoi, Puissance Créatrice,

\ .
Auteur du mystere animal,
Dans cette vierge pour matrice,

Semer les merveilles du mal !



26

Sont—-ce les dons que tu m’ accordes?
Crois—tu, quand se brisent les cordes
Que le son jaillisse plus beau?

Ton plectre a frappé sur mon torse,

Mais tu ne lui laisses la force

Que de sonner comme un tombeau !

Sois clémente, sois sans oracles !

Et de tes merveilleuses mains,

Change en caresses les miracles,
Retiens les présents surhumains !

C’ est en vain que tu communiques

2\ nos faibles tiges, d’ uniques
Commotions de ta splendeur!

L’ eau tranquille est plus transparente

Que toute tempéte parente

D’ une confuse profondeur! (Str. 13—15)
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Craquer les cloisons de rubis,

Et que si P'or sec de I’ écorce (V.8 —11)
;\ la demande d’'une force

\ -
Creve en gemmes rouges de jus,
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Mon coeur n’etait que vos pas  (V.16)
Tes pas, enfants de mon silence, (V. 1)
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